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A la découverte
de micro-univers

On dirait des cyprès dans un paysage toscan,
alors qu'il s'agit en réalité des cils minuscules
qui se trouvent à l'interstice des facettes
oculaires de la drosophile ou mouche du

vinaigre fDrosop/j//a me/onogasferj. Cette
image provient du laboratoire de Martin
Oeggerli, biologiste moléculaire. Ce jeune
Bâlois surnommé «micronaute» révèle en
mode photographique ce qui reste invisible à

l'œil nu et nous entraîne dans des univers que
nous n'appréhendons en principe qu'armés
d'une tapette tue-mouche.
Les photographies scientifiques comme celles-
ci sont à la fois des reproductions de la réalité
et des créations. L'objet est d'abord photo-
graphié au moyen d'un microscope électro-
nique à balayage (MEB) (voir p. 20). La photo
en noir blanc qu'il fournit est ensuite colorisée
au moyen d'un programme de traitement
de l'image. Elle gagne ainsi en force et en
séduction.
Les cils de l'œil de la drosophile sont impres-
sionnants, mais on ignore encore leur véritable
fonction. Ils servent peut-être à mesurer la

vitesse de vol ou peut-être de senseur de sécu-
rité pour éviter que la mouche n'exerce une
pression trop forte lorsqu'elle se nettoie les

yeux. Il s'agit peut-être aussi, tout simplement,
de protections contre la saleté, comme celles

que l'on rencontre souvent chez les plantes
et les cactus, hcw
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